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L E  P ’ T I T  J O S E P H  

S O M M A I R E  :  

• Liberté d’expression 

• Nouvelles des projets 

du lycée 

• Les clubs du lycée 

• Semaine de la démo-

cra�e 

• Mondial de l’automo-

bile 

• Do you speak English?  

• Alerte a$entats!  

• Sor�e Dancefloor  

• Logos du lycée 

• Projet Niger 

• Nouveau sport au ly-

cée: le quidditch  

• Rubrique jeux vidéo 

• Rece$es 

• Jeux  

« Bien informés, les hommes sont des citoyens ; mal informés ils deviennent des sujets. »  Alfred Sauvy.  

Numéro spécial: liberté d’expression  

Un nouveau logo 

pour le lycée?  

Pages 16 à 19 
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 Nous sommes fiers 

de vous présenter ce pre-

mier numéro 2016-2017 du 

P'�t Joseph sur le thème de 

la liberté d'expression ! 

 En effet, avec la ré-

cente libéra�on d’un journa-

liste en Turquie, ce thème 

est plus que d’actualité. 

Vous en trouverez d’ailleurs 

l’écho dans notre ar�cle sur 

la liberté de la presse en 

pages 4 et 5.  Mais ce que 

nous voulions avant tout 

démontrer c’est l’impor-

tance, à notre niveau, de 

nous exprimer, par le biais 

d’instances comme le CVL 

(page 9) ou à travers les 

clubs présents dans le lycée 

(page 8). Nous avons la 

chance de pouvoir nous ex-

primer et voulons partager 

avec vous ce$e chance.  

 Dans ce numéro, 

vous pourrez aussi être infor-

més de l’avancée ou la mise 

en place de projets comme 

la créa�on d'un nouveau 

logo pour le lycée, le projet 

Niger qui nous �ent très à 

cœur. Vous serez aussi infor-

més des nouveautés du ly-

cée, notamment en ce qui 

concerne notre sécurité à 

tous à travers l'interview de 

Madame De Luri (pages 12-13). 

Comme dans chaque numéro, 

vous trouverez des ar�cles di-

vers et variés mais aussi des 

reportages sur les sor�es mar-

quantes qui ont eu lieues depuis 

le début de l'année (Mondial de 

l'automobile, Dancefloor...) et à 

la fin vous pourrez retrouver 

nos tradi�onnels rece$es et 

jeux. 

L’équipe du P’�t Joseph 

vous souhaite donc bonne lec-

ture à tous et une excellente fin 

d'année ! 

 

Célia,  

nouvelle rédactrice en chef.  

Nadège 
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L I B E R T É  D ’ E X P R E S S I O N  

LIBERTÉ: voler, penser, chanter, danser, s'exprimer, dialoguer, représenter, écrire, marcher, vouloir, pouvoir.. 
 
 
 
 
 
 
 

EXPRESSION: Arts, sports, pensées, mouvements, messages, visages, émo�ons, sensa�ons, transme$re, pa-
role, chanson, dessin, texte, regard, écoute, compréhension.. 

 
 

La poésie comme forme d'expression 
 

Voici quatre pe�ts poèmes : 
˷ 

 
Comme si je volais oui, c'est comme si je volais 
Un simple mouv'ment, soudain, une sensa�on 
Art de penser, de percevoir et d'illustrer 
Des idées, une fusion, j'exprime mes émo�ons 

˷ 
Se boucher l'esprit de toutes idées 

Réprimer son corps de tout mouvement 
Laisser s'éparpiller les pensées 

Empêcher le dialogue en l'négligeant 
 

Ça n'est pas liberté d'expression 
˷ 
 

On parle ce qu'on veut 
On pense comme on peut 
On danse rien qu'un peu 

On chante tant qu'on peut 
 

On fait qu'est-ce qu'on veut 
˷ 

 
Quoi de mieux que de penser librement 
Quand dans notre monde nous pouvons parler 
Pourquoi ne pas partager ce qui nous intéresse? 
Pour peut-être, au mieux, faire d'autres heureux 

 
 

(texte écrit librement qui comme l'expression l'est tout autant, 
texte écrit par une fille d'douze ans qui comme nous aime écrire ardemment ) 
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L I B E R T É  D E  L A  P R E S S E  D A N S  L E  M O N D E  

 Dans le monde, il arrive que 

la liberté de la presse soit pri-

sonnière des gouvernements 

(dans un climat de peur et de 

tensions). Nous avons donc étu-

dié le site officiel de reporters 

sans fron�ères (goo.gl/xRn886) 

et les indices de situa�on de la 

presse (A noter que plus l'indice 

monte, pire est la situa�on, 

c'est là que les journaliste sont 

le plus soumis à des contraintes 

de toutes sortes). 

 

 On constate, de 2015 à 

2016, un global déclin de la li-

berté de presse dans toutes les 

régions du monde et notam-

ment sur le con�nent améri-

cain. On constate, en effet, une 

crainte de la part de nom-

breuses autorités publiques vis 

à vis de trop grandes ouvertures 

du débat public. 

 On parle du développement 

d'une forme de paranoïa 

contre l’exercice légi�me du 

journalisme. 

 En Amérique, ce$e dégra-

da�on serait en par�e causée 

par l’assassinat de journalistes 

en Amérique centrale. Même 

si l'Afrique reste la région du 

monde où les journalistes sont 

« les plus soumis à des con-

traintes de toutes sortes », elle 

passe devant l'Amérique. 

 

En Blanc : (situa�on bonne) 

La Finlande, les Pays-Bas et la 

Norvège se situent sur le po-

dium du classement mondial 

2016. 

La Finlande dé�ent la 1ère place 

sur 180 pays depuis 5 années 

consécu�ves en terme de li-

berté de presse. Les médias y 

sont très fortement concen-

trés, notamment par les groupes 

média�ques Sanoma et Alma 

Media qui sont en par�e respon-

sables du �rage de la majorité 

des quo�diens. 

 

En Jaune : (situa�on plutôt 

bonne) 

La France et l'Afrique du Sud 

sont dans des situa�ons plutôt 

bonnes. La France est globale-

ment libre et les journalistes 

sont protégés par la loi. À noter 

tout de même, un léger inconvé-

nient: la majorité des médias 

sont cons�tués de groupes dont 

les propriétaires ont d'autres 

intérêts, qui souvent pèsent 

beaucoup plus que leur a$ache-

ment au journalisme. C'est une 

situa�on créant des conflits pe-

sants sur l'indépendance édito-

riale et sur la situa�on écono-

mique des médias. 
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En Orange : (problèmes sen-

sibles) 

On constate que ces pays ont 

des restric�ons. Ils sont pour la 

plupart sous une mo�on de cen-

sure. Même si tous ces pays ne 

sont pas encore officiellement 

limités comme en Ukraine, en 

Grèce ou en Italie, il y a quand 

même une sorte de limita�on 

de la presse. 

 

En Rouge : (situa�on difficile) 

Dans ces zones, les sujets les 

plus sensibles, qui divisent le 

pays, sont généralement suivis 

de représailles. En Amérique 

Centrale, les journalistes subis-

sent des violences. Il arrive fré-

quemment que ces violences 

conduisent à la mort de cer-

tains journalistes. En dix ans, 

une centaine de journalistes 

sont morts suite à des repré-

sailles notamment avec les 

gangs. Ce qui fait du journa-

lisme dans ces pays, un mé�er 

à risque. 

 

En Noir : (situa�on très grave) 

Le régime poli�que a un fort 

contrôle sur tous les médias. 

La censure est omniprésente 

et le journalisme perd de ses 

valeurs. Le ressen� est que les 

journalistes ont alors plus 

d'informa�ons qu’ils ne peu-

vent pas dire que de choses 

qu'ils peuvent dire. Malheu-

reusement, il y a beaucoup de 

pays dans ce$e situa�on comme 

la Chine, la Corée du Nord ou la 

Lybie. 

 

Nadège, Lucas, Kylian 

 

Sources:  

h$p://america-

la�-

na.blog.lemonde.fr/2014/02/13/

les-journalistes-et-la-liberte-de-

la-presse-en-danger-en-

amerique-la�ne/h$p://america-

la�-

na.blog.lemonde.fr/2014/02/13/

les-journalistes-et-la-liberte-de-

la-presse-en-danger-en-

amerique-la�ne/ 

h$ps://rsf.org/fr/classement  

 La faculté de s'exprimer 

(appelée aussi la liberté d'ex-

pression) existe depuis l'an�qui-

té gréco-romaine. « La nature, 

qui ne fait rien en vain, n'a dé-

par� qu'à l'homme seul le don 

de la parole qu'il ne faut pas 

confondre avec les sons de la 

voix » (Aristote), mais aussi les 

hommes u�lisaient déjà la pa-

role pour le mal (dixit Platon) : 

«il était possible qu'un homme 

u�lise la parole sans se soucier 

de la morale et du devoir, ce qui 

le rendait «inu�le à lui-même, 

et nuisible à sa patrie»». Tout 

de même la parole ne fut pas 

censurée puisque ce serait 

« diriger contre toutes les 

bonnes choses ». Un autre pro-

blème survient puisqu’il y a déjà 

des différence de classe sociale 

et qu'on ne doit pas mélanger 

les langages, et l'éduca�on de 

la masse était quasi inexistante 

(jusqu’au siècle dernier). 

 

 Durant le Moyen-Age la li-

berté ne change pas car l’omni-

présence de l'église ne laisse 

pas de place à la pensée. 

 

 C'est à par�r de la Renais-

sance qu'il y a une révolu�on 

dans l'expression grâce au cou-

rant humaniste, amplifié par le 

développement de l'imprimerie 

qui voudra présenter l'expres-

sion comme un moyen d'ac-

complissement personnel et 

d'émancipa�on de l'individu et 

en plaidant pour la tolérance de 

la différence des croyances reli-

gieuses. Un nouveau moyen est 

mis en place contre les guerres de 

religions: « la parole » des théolo-

giens demandait d’arrêter ce$e 

violence fana�que.  

 

 Le mouvement des Lumières, 

qui œuvre sur les plans scien�-

fique et philosophique, contribue-

ra à la diffusion et à l’essor de la 

liberté d'expression dans toute 

l’Europe, par leur engagement 

contre les oppressions religieuses 

et poli�ques, comba$ant l’irra-

�onnel et l’obscuran�sme. Ce 

mouvement sera précurseur de la 

Déclara�on d'indépendance des 

États-Unis et de la Révolu�on 

française. 

Kylian 

L A  L I B E R T É  D ’ E X P R E S S I O N  À  T R A V E R S  L E S  Â G E S  
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R E M I S E  D E S  D I P L Ô M E S  

La tradi�onnelle remise des diplômes a 

eu lieu le samedi 15 octobre.  Les pa-

rents et professeurs étaient nombreux 

pour féliciter les jeunes diplômés.  

Nouveauté ce$e année, les élèves de 

CAP, après un pe�t déjeuner, ont reçu 

leur diplôme les premiers avant de lais-

ser la place à leurs ainés de baccalauréat 

et de BTS. Les jeunes diplômés ont reçu 

avec le précieux sésame un stylo aux 

couleurs du lycée. Un pe�t buffet a per-

mis de clôturer ce$e ma�née forte en 

émo�ons!  
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P O U R  I N F O R M A T I O N …   

La 20ème salon de l’intelli-

gence de la main et de la 

technologie aura lieu, à 

Chelles, les 29, 30 no-

vembre et 1er décembre 

prochain, au centre culturel 

de Chelles, place des Mar-

tyrs de Châteaubriant, de 9h 

à 12h et de 13h30 à 17h.  

VROOOUUUMMMM…. 

Environ 40% des jeunes ont déjà 

été vic�mes d’une agression en 

ligne, dont un �ers ne parle pas. La 

cyberviolence touche plus souvent 

les filles ; 21 % d’entre elles décla-

rent avoir connu au moins une cy-

berviolence contre seulement 15 % 

des garçons. La cyberviolence 

touche beaucoup plus souvent les 

élèves en situa�on de harcèle-

ment, quel que soit le type de vio-

lence (55 %). 

La cyberviolence s’accompagne 

souvent d’une percep�on dégra-

dée du climat scolaire chez les 

élèves qui en sont vic�mes : 38 % 

ressentent l’établissement comme 

violent.  

Source: Ministère de l’Educa�on 

Na�onale.  

Pour faire prendre conscience aux internautes du contenu insultant 

ou blessant de leurs échanges, l’associa�on Respect Zone a lancé le 

projet « Licornes vs Haters ». C’est un modérateur en ligne qui trans-

forme les insultes en licornes. Vive le monde des licornes!  

h$p://www.respectzone.org/fr/ 
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L E S  C L U B S  A U  L Y C É E  

Chers lycéens, chères lycéennes, 

Qui dit nouvelle année, dit réou-

verture des clubs, et donc pré-

senta�on de ceux-ci. 

 

1) Le club journal : 

 

Le CDI ouvre ses portes tous les 

jeudis et mardis midi de 13h à 

14h pour les journalistes en 

herbe qui souhaitent s'expri-

mer, dessiner, se diver�r ou 

tout simplement contribuer à la 

vie du lycée. 

Si cela vous intéresse ou si vous 

avez des recommanda�ons, des 

idées à faire passer, n'hésitez 

pas à venir nous rejoindre! Mme 

Brénéol, Mme Bruillon, Mme 

Dreux et Samia sont là pour 

nous guider, nous accompagner 

dans nos ar�cles si besoin. Vos 

ar�cles n'ont de limite que votre 

imagina�on alors ouvrez-vous, 

dites-nous ce qui vous passe par 

la tête.  Des sujets qui vous pas-

sionnent ? Des histoires farfe-

lues ? Des interviews ? Des en-

quêtes ? Des jeux, des astuces ? 

Des anecdotes ? C'est le mo-

ment de partager tout ce que 

vous souhaitez dire. Aussi ahu-

rissant que cela puisse paraître. 

Venez nombreux. 

Parmi nous, déjà ancrés dans le 

club: Lucas, Nadège, Tristan, 

Pierre, Yilin, Barbara, Célia, Ky-

lian, Solène et bien d'autres pe-

�ts touristes errants parfois par-

ci par-là. 

 

2) Le club musique : 

 

Que tu sois chanteur, musicien 

dans la peau depuis des années 

ou bien seulement quelqu'un 

d'intéressé par le domaine musi-

cal, n'hésitez  pas à prendre con-

naissance de notre salle de mu-

sique située dans le bâ�ment 

des ateliers, porte de droite, 

tout au fond du couloir dans 

l’ancien territoire des rou�ers. 

Nous nous réunissons tous les 

jeudis (instrumen�stes et chan-

teurs) pour me$re en commun 

notre travail, c'est ce jour là, de 

13h à 14h que tu peux passer 

nous voir si jamais tu souhaites 

te renseigner. Nous prévoyons 

en fin d'année une collabora�on 

avec l'AS danse. Nous avons à 

disposi�on, une ba$erie, un 

synthé�seur, une basse, et tu 

peux si tu le souhaites amener 

ton propre instrument. Toute 

idée nouvelle est la bienvenue. 

Accompagnés de M. Waquet, 

nous sommes un tas de pe�ts 

jeunes qui souhaitons créer un 

monde audi�f, nous épanouir le 

temps d'un instant et me$re en 

commun nos envies afin que 

chacun y trouve bonheur. 

 

3) Le club écriture : 

 

Envie d'écrire, de t'exprimer, de 

faire travailler ton imaginaire à 

travers des le$res, des mots, 

des phrases ? Nous t'invitons à 

te rendre au CDI le mardi midi, 

accompagné de professeur dont 

Mme Jacquemard-Truc, où te 

serons proposés chaque se-

maines, des exercices, des jeux 

passionnants et à la fois béné-

fiques. 

 

S’il y a d’autres clubs, nous en 

parlerons au prochain numéro!  

 

Nadège 

Les élèves du club journal en pleine rédaction!  
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S E M A I N E  D E  L A  D É M O C R A T I E  

La semaine de la démocra�e 

a eu lieu du 3 au 8 octobre 

2016 et a pour but d'encou-

rager les élèves à s'engager 

au sein du lycée et de pous-

ser les parents à s'impliquer 

dans la vie des établisse-

ments scolaires. 

 

Pour l'implica�on des élèves 

dans la vie lycéenne, le CVL 

(Conseil de la Vie Lycéenne) 

a été créé afin de donner la 

parole à ces derniers sur 

l'organisa�on du lycée et 

ses financements. Tous les 

élèves du lycée ont pu poser 

leur candidature et voter 

pour élire les �tulaires et 

suppléants de l'établisse-

ment. Seuls les lycéens ont 

le droit de voter. Les profes-

seurs, le chef d'établisse-

ment et le personnel du ly-

cée n'ont pas de droit de 

regard sur les candidatures. 

Ainsi, 10 lycéens ont été élus 

au sein de l’établissement 

avant les vacances. Les élèves 

élus au CVL choisissent en-

suite, parmi eux, des �tulaires 

et des suppléants pour par�-

ciper au CA (Conseil d’Admi-

nistra�on).  

 

Pour l'implica�on des parents 

dans la vie lycéenne, les élec-

�ons des parents d'élèves ont 

été créées afin de les sensibi-

liser et les responsabiliser 

dans les décisions du lycée. 

Les élec�ons se passent de la 

même façon : tous les parents 

d'élèves du lycée, et seule-

ment ces derniers, peuvent 

voter pour les candidats. 

 

Plusieurs réunions auront lieu 

au cours de l'année scolaire 

afin de discuter de l'organisa-

�on du lycée, de son finance-

ment et de ses projets. Les 

membres du CVL, les parents 

d'élèves et les chefs d’établisse-

ments seront présents, et tout 

le monde y compris les élèves, 

aura droit à la parole. Les 

adultes ont un rôle consulta�f, 

ils ne prennent pas part au vote. 

 

La démocra�e au lycée donne le 

droit aux élèves de prendre des 

décisions et de donner leur avis 

sur l'établissement. D’ailleurs la 

première réunion du CVL a eu 

lieu ce lundi 14 novembre. Il 

était ques�on du quo�dien des 

élèves, de leur cadre de vie, no-

tamment au sein de la maison 

des lycéens.  À chaque séance, 

le CVL émet des avis et fait des 

proposi�ons. Il prépare aussi un 

compte-rendu de séance. L'en-

semble est porté à la connais-

sance du conseil d'administra-

�on et peut être affiché dans le 

lycée. 

 

Célia 



S É I S M E  D A N S  L E S  M É D I A S :  T R U M P  E S T  P R É S I D E N T !   

Page  10 L E  P ’ T I T  J O S E P H  

In
te

rn
at

ion
al 

Il y a quelque mois M. 

Trump a ébranlé la cri-

�que avec ses propos : 

misogynie, complo�sme 

(notamment sur l'exis-

tence du réchauffement 

clima�que), racisme et 

ego surdimensionné. 

Mais il n'y a pas de quoi 

s'inquiéter (car il est prési-

dent, n’est-ce pas?) 

puisque la plupart de ce 

qu'il a dit ne sera pas réa-

lisable. Il avait, par 

exemple, dit que les mu-

sulmans seraient expul-

ser des États-Unis, ce 

qu'il a depuis remanié en 

apportant des précisions 

comme « les musulman à 

la tête de gang » 

Même s’il est devenu 

président, selon moi, il 

faut a$endre qu'il ait fait 

quelque chose: voyons 

les conséquences et évi-

tons de reproduire les 

mêmes erreurs en 

France.  

 

Kylian 

T R U M P :  U N E  É L E C T I O N  M O N D I A L E M E N T  C O M M E N T É E  

M. Trump est, pour le 

moins que l’on puisse 

dire, atypique. C’est un 

homme très différents 

de ses prédécesseurs. Il 

est très riche et très 

puissant, on peut 

même que beaucoup 

lui obéissent au doigt 

et à l’œil. Mais qu’est-

ce que la presse inter-

na�onale a-t-elle pensé 

de ce$e élec�on?  

Pe�te revue de presse!  

Weentchel Bazil 

Source: Le Parisien  

A Taïwan, la victoire de Trump 
occupait largement la première 
page du United Evening News.  

«Trump en haut du mur», �trait le journal 
catalan La Vanguardia, en allusion à la pro-
messe de Donald Trump de construire un mur 
entre les Etats-Unis et le Mexique.  

En Jamaïque, le Gleaner 

insistait sur la surprise pro-
voquée par la victoire de 
Donald Trump, remportée 
«en dépit de faux pas et de 
scandales»  

Au Mexique, justement, le Mile-

nio insistait sur la stupéfac�on et 
la «secousse mondiale» que re-
présentait le résultat du scru�n 
américain.  
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P R I X  L I T T É R A I R E S  :  C H I M È R E ,  R É A L  E T  M A N G A W A  

Ce$e année encore, le lycée par�cipe à trois prix li$éraires: Chimère, Réal et Mangawa. Vous trouverez dans le pro-

chain numéro une présenta�on plus détaillée de ces prix, mais en a$endant, a$ardons-nous sur le prix Chimère 

avec Solène qui nous résume quelques romans présentés. Le prix Chimère dis�ngue un roman lié à l’imaginaire 

(fantaisie, fantas�que, horreur , SF). Il est des�né aux jeunes de 11 à 18 ans.  

Plus d’informa�ons au CDI auprès de Mme Bruillon! 

Jungle park 

En 2050, le monde est devenu ra-

ciste et pollueur. 

Accusé à tort, Tony Belluin, est para-

chuté en Afrique sur un con�nent 

devenu la « poubelle » et la prison 

du monde, où vivent des mutants 

surveillés par des drones.   

Cité 19 

En 2013, Faus�ne apprend que son père est 

décédé. Elle décide de mener l'enquête aidée 

de ses amis. 

Elle découvre qu'un groupe de savant capture 

des cobayes et les envoient dans le passé pour 

s'approprier des richesses. 

C'est dans le Paris du 19e siècle qu'elle se met à 

traquer un assassin sanguinaire... 

Another 

En 1972, Misaki trouve la mort es 

pourtant elle apparaît sur la pho-

to de classe qui a eu lieu après 

sont décès. Depuis la « classe 

maudite » est le théâtre d'acci-

dents en série... 

Six of crows 

Kaz, second du gang des Corbeaux, 

doit enlever l'inventeur de la Jurda 

parem, une drogue mul�pliant le 

pouvoir des Grishas. 

Il réunit une équipe aux talents 

d'excep�on.  
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Nous entendons tout autour de nous parler du « Plan Vigipi-
rate »: à la télévision, dans les lieux publics etc... Mais finale-
ment, savons-nous vraiment ce qu'est le Plan Vigipirate et en 
quoi il consiste  ? 

Tout d'abord, le plan Vigipirate 

est un ou�l instauré par le Pre-

mier Ministre pour lu$er contre 

le terrorisme sur le territoire 

français. 

 

Voici les trois principaux objec-

�fs du plan Vigipirate : 

• Maintenir la vigilance de toute 

la popula�on française pour 

prévenir le plus de menaces 

terroristes possible. 

• Assurer la protec�on des ci-

toyens, du territoire et des 

intérêts de la France. 

• Perme$re une réac�on rapide 

des forces d'interven�on afin 

de renforcer la sécurité de 

tous. 

 

Le plan Vigipirate a deux ni-

veaux : la vigilance et l’alerte-

a$entat. Le premier niveau met la 

Na�on en vigilance et le second 

met le pays en alerte. La vigilance 

est une mise en place perma-

nente de sécurité sur une durée 

indéterminée tandis que l'alerte 

est instaurée lors d'une augmen-

ta�on de la menace terroriste et 

ajoute des mesures de sécurité 

plus contraignantes, ce$e fois-ci 

sur une durée temporaire et plus 

courte mais aussi sur une zone 

géographique ciblée. 

 

Quelles sont les précau�ons à 

prendre dans les lieux publics ? 

• Ne pas laisser nos sacs et ba-

gages sans surveillance 

• Ne pas s'opposer aux contrôles 

et fouilles des sacs dans les 

transports ou à l'entrée des bâ�-

ments publics 

• Repérer les issues de secours 

dans les lieux clos 

• Ne pas se garer dans des zones 

interdites dans le cadre du plan 

Vigipirate 

 

Chacun d'entre nous se doit d'être 

vigilant et de signaler tout compor-

tement ou objet qui nous semble 

anormal en appelant le 17 ou le 

112. 

 

J'espère que cet ar�cle vous aura 

aidé à mieux comprendre le plan 

Vigipirate et si ce n'est pas le cas 

vous pourrez en apprendre davan-

tage sur le site suivant : h$p://

www.risques.gouv.fr/ 

 

Célia  

Et au lycée, qu’est-ce qui change? Mme De Luri nous répond:  

Nous avons mis en place plusieurs mesures comme le renforcement de la surveillance et du contrôle à l’ac-
cueil du lycée (présenta�on obligatoire de la carte de lycéen ; pour les personnes étrangères, vérifica�on de 
l’iden�té et émargement à la loge qui prévient alors la personne concernée par le rendez-vous). Le lycée se 
dotera dans l’année d’un nouveau système de por�llon sécurisé. Il existe, par ailleurs, un système de vidéos 
surveillance pour surveiller les accès à l’établissement.  

En outre, on veille à la surveillance du sta�onnement devant le lycée et bientôt il y aura la mise en place 
d’une zone de sta�onnement règlementée.  

Les sor�es et les voyages sont autorisés à certaines condi�ons et peuvent être annulés par les autorités aca-
démiques.  

Enfin, pour compléter le PPMS (Plan Par�culier de Mise en Sûreté) déjà existant, on prévoir la mise en place 
d’un système d’alerte en cas d’intrusion. Le premier exercice de simula�on est prévu courant décembre.   
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L A  P A R O L E  À  M M E  D E  L U R I  

Nouvelle arrivante au lycée ce"e 

année, la proviseure, Mme De Luri, 

a accepté de répondre aux ques-

&ons du club journal!  

 

Le p’�t Joseph: Dans quel établis-

sement é�ez-vous avant ? 

Mme De Luri: J'étais principale au 

Collège George Braque à Neuilly-

sur-Marne. Auparavant, j’ai été 

chef d’établissement et profes-

seure dans plusieurs autres éta-

blissements de la Seine Saint De-

nis.   

 

LPJ : Pourquoi êtes-vous venue au 

Lycée Cugnot ? 

Mme DL : J’ai choisi de venir  tra-

vailler au Lycée  Cugnot.  Je pense 

que la diversité des publics et des 

forma�ons est source d’intérêt.   

 

LPJ : En quoi consiste votre tra-

vail ? 

Mme DL : Mon travail consiste à pi-

loter le lycée, à faire en sorte que les 

élèves réussissent au mieux pour 

chacun d’entre eux, dans un climat 

serein et en sécurité. 

 

 LPJ : Comptez-vous organiser des 

voyages/sor�es compte tenus du 

plan Vigipirate ? 

Mme DL : Les voyages et les sor�es 

sont importants pour la culture, l’ou-

verture sur le monde et la réussite 

des élèves.  Les voyages et les sor�es 

organisés par les professeurs sont 

donc les bienvenus,   mais ils de-

vront être autorisés aussi par 

d’autres autorités pour des raisons 

de sécurité. 

 

 LPJ : Allez-vous apporter de nou-

velles choses ou du changement au 

sein du lycée ? 

Mme DL : J'espère pouvoir apporter 

de nouvelles choses à ce lycée pour 

que les élèves réussissent encore 

mieux et dans de bonnes condi�ons  

et je me$rai tout en œuvre pour 

que cela fonc�onne. Il faudra ac-

compagner la rénova�on du lycée.  

 

LPJ : Combien de temps allez-vous 

rester au lycée Cugnot ? 

Mme DL : Je ne sais pas , je vais res-

ter au moins 3 ans.   

 

LPJ : Quelles réglementa�on avez-

vous instaurée compte tenu du 

plan Vigipirate ? 

Mme DL : Le contrôle d’accès à 

l’établissement est renforcé.   De 

nouveaux disposi�fs d’alerte sont 

installés.  La mise en place de por-

�que de sécurité à l'entrée du lycée 

est à l’étude. Nous ferons des exer-

cices de simula�on d’intrusion. Il 

est surtout important que chacun 

se sente concerné et soit vigilant. 
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Le 28 septembre der-

nier, dans le cadre de leur 

enseignement, les classes 

de 2nde3 Sciences de l’Ingé-

nieur et de terminale STI 2D 

Innova�on Technologique 

ont visité l’exposi�on Elec-

troSound, à la fonda�on EDF 

de Paris. Sur trois niveaux 

étaient présentées les diffé-

rentes tendances de mu-

sique Electro, l’histoire de la 

musique Electro au travers 

d’une mul�tude d’instru-

ments de «musique », ainsi 

que les dernières innova-

�ons en ma�ère de son.   

 

Marc-Antoine et Fabrice, de 

2nde 3, témoignent : Nous 

avons  constaté que 

« durant le 20e siècle il y a 

eu d’importantes évolu�ons 

technologiques au niveau de 

la musique. »  

« Au cours de ce$e sor�e, 

nous avons vu des instru-

ments de musique appelés 

synthé�seurs datant de plu-

sieurs époques : comme le 

Mood Modular qui a été  

conçu et commercialisé dans 

les années 1960, par Robert 

Moog et Ra Moog. Il y a aussi 

une arrivée du Rock assez 

marquante avec quelques 

groupes comme : Daf Punk, 

Digital Love et Linkin Park 

qui ont fait de sacrés succès 

avec leurs albums. »  

« On a pu voir aussi diffé-

rents synthé�seurs, boîtes à 

rythmes et quelques échan-

�llons appelés « sampler », 

qui ont été créés et commer-

cialisés durant les années 

1980, et ces éléments ont 

été très u�les pour les logi-

ciels sur ordinateur comme 

par exemple « Cubase ». On 

a pu voir aussi l’évolu�on 

des ordinateurs (évolu�on 

numérique) entre les années 

2000 et 2010. » En effet, l’ar-

rivée des ordinateurs por-

tables a facilité l’u�lisa�on de 

ces nouveaux instruments. 

Les évolu�ons dans ce do-

maine en ont permis l’explo-

sion.  

Lors de ce$e sor�e, les élèves 

ont pu découvrir et u�liser de 

nouvelles familles d’instru-

ments de musique. Fio-

na relate : « DJ Snake, comme 

énormément de DJ, u�lise des 

ou�ls numériques pour ses 

représenta�ons. Le QuNeo 

est un contrôleur conçu par 

Mood Modular 

QuNeo 
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Keith Mcmillen Instruments. 

Il permet de contrôler vos 

logiciels de produc�on mu-

sicale, d'éclairage scénique 

et autres plug-ins avec sim-

plicité. »  

Fiona poursuit : « Mon ins-

trument préféré dans cet 

exposi�on est les Noisy Jelly 

car en approchant la main 

des instruments ceux-ci font 

un son de plus en plus fort 

(si l’on se rapproche), de 

plus en plus faible (si on s’en 

éloigne) et si on les touche 

ils font encore un autre 

bruit. Mais chaque instrument 

a un son différent ! » 

 

M. Lauruol et la classe de 

2nde 3  
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Lycée   

 

A  l  a   r  e   c  h  e  r  c  h  e  d ’  u  n  e    

N o u v e l l e  I d e n t i t é  V i s u e l l e .   

Les élèves des classe de TBMV1, TBPTU, et 1CAP MVP travaillent  

actuellement sur l’élabora�on d’un logotype visant à présenter vi-

suellement le lycée N.J.CUGNOT, ou les mé�ers préparés:  mainte-

nance automobile, technicien d’usinage, carrosserie répara�on, 

construc�on des carrosseries.  

qu’ est ce que c’est ? Un logo ou logotype est une RepRésenTaTioN GraPhiQue d’une marque ou d’une entreprise, 

d’un établissement qui est u�lisée sur les différents supports de  communica�on : documents officiels, cartes de 

lycéen, P’�t Joseph, publicité…  

Le logo REnFoRCE L’ImAGE de l’établissement. Il peut également favoriser la reconnaissance du domaine d’applica-

�on. Le logo doit donc posséder, entre autres, des qualités d’évoca�on de l’ac�vité et des valeurs de l’entreprise.  

 

Nomina�on de 

 l’inventeur du Fardier  

Représenta�on graphique 

du fardier  

Catégorie de lycée 

LOGOTYPE : 

UNE IDENTITE VISUELLE ,  

1ère phase:  

recherche de typographies, et d’agencement des le$res 

2ème phase:  

Numérisa�on, et améliora�on formelle   

3ème phase:  

Stylisa�on d’une image représenta�ve  

4ème phase:  

Incrémenta�on d’informa�ons importantes  

5ème phase:  

Recherche chroma�que 

 

 

Le fardier est un véhicule d’ar�llerie à 

vapeur à deux cylindres, servant à 

transporter les canons avant d'être 

considéré comme l’ancêtre de l’auto-

mobile   

NOTRE LOGO ACTUEL….. La  constitution 

Processus de création  
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1/ Recherche de sigles, du dessin a la numérisa�on  

3/ Premiers assemblages 

2/ Stylisa�on de voitures et d’ou�ls u�lisés en atelier 

La clé a pipe 

La  

   clé à 

           filtre 

La Porsche 

Le pont 

   

La clé 

A par�r de l’étude des ou�llages, les élèves ont      

redessiné, simplifié et stylisé. 

A l’honneur les 1mVp  
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Ly���  

Nic
la Jo���� 

Les TBMV1  

 Les techniciens d’usinage, un profil moins 

fantaisiste quoique beaucoup plus linéaire. 
Les TBPTU 

Suite aux péripé�es du vendredi 14 octobre (coupure d’électrici-

té), les classes de terminales n’ont pu poursuivre l’élabora�on de 

leur projet. Un aperçu pêle-mêle des créa�ons sous un angle plus 

personnel: 
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Des irréduc�bles subsistent et ont préféré travailler un logotype 

pour me$re en valeur l’existence de la cafétéria  

 

P R O m e S SE ,   

v o u s  l ’ a u r e z  v o t r e   

  Lo g o t y P e  ! ! !  

Un logo pour la CAFETERIA 

UN GRaNd mERCi  aUx éLèVeS  

QUI SE SONT INVESTIS DANS LE PROCESSUS DE CRÉATION DE LOGOTYPES 

CLASSES DE  CAP 1mVp,  DES  BAC PRO TBmV1,  & TB tU  
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Le P’�t Joseph: En quoi con-

siste le projet Niger?  

Mme Mouas: Le projet Niger a 

3 objec�fs :  

- Scolariser des enfants de fa-

mille nomades touareg,  

- Scolariser des enfants handi-

capés moteur en trouvant un 

moyen de locomo�on adapté 

au terrain.  

- Enfin faciliter l’accès à l’eau à 

un village de 300 personnes au 

sud du Niger par la construc-

�on d’une citerne mobile. 

Au sein du lycée, l’objec�f est 

double:  

- Sensibiliser les élèves à la si-

tua�on géopoli�que, socioéco-

nomique, la situa�on sanitaire 

et les ressources du pays. 

- Créer un lien fédérateur avec 

l’ensemble des équipes. 

 

Le P’�t Joseph: Qui sont les 

organisateurs ou les fonda-

teurs de ce projet?  

Mme Mouas: L’ONG à l’origine 

du projet est  « Les sen�ers du 

développement » créée il y a 

une dizaine d’années pour ve-

nir en aide aux enfants des 

rues en Amérique La�ne 

(Brésil) et en Afrique lors de la 

période de famine en 2006 au 

Niger. Une autre ONG inter-

vient dans le projet, «  Il était 

une fois dans l’Oued », et  La 

communauté jésuite de Dosso 

au sud du Niger… L’objec�f est 

de faire du lycée Cugnot un par-

tenaire des projets. 

 

Le P’�t Joseph: En quoi nous, en 

tant qu’élèves, pourrons-nous 

aider et contribuer au projet?  

Mme Mouas: L’objec�f est 

d’établir des liens de solidarité 

entre des élèves devant être sco-

larisés au Niger et ceux du lycée 

en faisant connaître ce pays à 

leurs camarades dans le cadre 

d’exposés, TPE et autres projets 

d’étude plus techniques ou scien-

�fiques (construc�on de proto-

types d’un fauteuil roulant ou 

d’une citerne mobile pour la fi-

lière professionnelle ou techno-

logiques). Les élèves peuvent 

par�ciper au projet dans le cas 

des différents clubs du lycée en 

filmant des ini�a�ves liées au 

projet, en par�cipant aux ate-

liers : musique, journal, cinéma 

et autres autour du Niger. Ils 

peuvent aussi à leur ini�a�ve 

organiser des ac�vités où sera 

exposé le projet ou trouver des 

moyens financiers perme$ant de 

scolariser un enfant (comme la 

vente d’objets ou autres fabri-

qués au lycée lors des manifesta-

�ons ou des récréa�ons) avec le 

CVL par exemple. 

 

Le P’�t Joseph: Quelles classes 

sont « inscrites » au projet?  

P R O J E T  N I G E R ,  M M E  M O U A S  N O U S  E N  
D I T  P L U S  

Mme Mouas: Le projet concerne 

les classes de seconde, de pre-

mière et de terminale de la SEG et 

des classes du lycée professionnel 

dont on n’a pas encore le profil à 

ce stade. L’ensemble du personnel 

enseignant, administra�f et d’en-

tre�en du lycée est également 

engagé et on aimerait y associer 

les parents. 

 

Le P’�t Joseph: Pouvez-vous nous 

situer le Niger et nous en dire un 

peu plus sur ce pays?  

Mme Mouas: Le Niger est un des 

pays les plus pauvres d’Afrique de 

l’Ouest et du monde avec un IDH 

de 348, soit le 188ème pays sur 

188 classés par le PNUD. Le taux 

d’alphabé�sa�on est de 29 % et 

l’espérance de vie de moins de 60 

ans. Seuls un peu plus de 60 % des 

enfants sont scolarisés. C’est un 

pays enclavé avec, à l’ouest le Ma-

li, au nord l’Algérie, au nord-est la 

Lybie, à l’est le Tchad et au sud le 

Nigéria et le Benin. Pays aride et 
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semi-aride situé au sud du 

désert du Sahara et au nord 

du Sahel, seule la région le 

long du fleuve Niger est hu-

mide. 

 

Le P’�t Joseph: Quelles sont 

les condi�ons de vie des en-

fants au Niger?  

Mme Mouas: Les enfants 

concernés ont entre 5 et 20 

ans, de la maternelle au ly-

cée, ainsi que des appren�s 

venant de familles extrême-

ment pauvres qui n’ont pas 

les moyens matériels et finan-

ciers de prendre en charge la 

scolarité de leurs enfants 

(sachant que le salaire des 

parents est en moyenne de 

30 euros par mois, soit le 

montant des frais de scolarité 

d’un enfant). 

 

Le P’�t Joseph: Existe-t-il 

d’autres organisa�ons pour 

aider ces enfants? Les-

quelles?  

Mme Mouas: Il y a des cen-

taines d’ONG intervenant au 

Niger mais avec les conflits 

armés et la montée des 

groupes islamistes dans la 

région, la majorité de ces der-

nières ne sont plus ac�ves sur 

le terrain. 

 

Le P’�t Joseph: Existe-t-il un 

site pour en savoir plus sur ce 

projet? Une adresse mail?  

Mme Mouas: Il y a un film qui 

sera mis sur le réseau du lycée 

montrant les ac�ons déjà me-

nées sur le terrain et un deu-

xième devra être posté sur le 

site. De plus, le projet sera suivi 

par les personnes de l’équipe 

informa�que durant son dérou-

lement avec, pourquoi pas, la 

créa�on d’un site dédié au pro-

jet. 

 

Le P’�t Joseph: Pourquoi ce 

projet vous �ent-il à cœur?  

Mme Mouas: « Les enfants 

d’aujourd’hui feront le monde 

de demain » et pour cela l’édu-

ca�on et l’accès à des res-

sources rares pour eux et leurs 

familles relèvent de la nécessi-

té. Il est aussi important de 

montrer aux élèves la chance 

qu’ils ont de bénéficier d’une 

scolarité gratuite avec les 

moyens matériels et financiers 

que cela implique alors que 

leurs camarades en Afrique 

vivent dans le plus total dénue-

ment et ne rêvent que d’une 

chance «accéder à l’école» 

pour avoir une chance de s’en 

sor�r plus tard. Etant moi-

même enseignante et ayant 

vécu dans des pays du sud pré-

sentant des situa�ons simi-

laires, je sais les besoins et j’es-

saie de contribuer à ce$e soli-

darité Nord-Sud, avec de très 

pe�ts moyens diront certains, 

mais si chacun en fait autant on 

arrivera à réduire l’écart sans le 

résorber. 

 

Le P’�t Joseph: Vous êtes vous 

fixée des objec�fs à a<eindre à 

la fin de l’année?  

Mme Mouas: Le cahier des 

charges n’est pas encore fixé 

mais si au moins 5 enfants pou-

vaient être scolarisés en fin d’an-

née ce serait un premier pas et si 

également le prototype du fau-

teuil et de la citerne pouvaient 

être produits ce serait un pre-

mier pas.  

 

Le P’�t Joseph: Comptez-vous 

organiser des sor�es ou des ex-

posi�ons pour sensibiliser les 

élèves du lycée?  

Mme Mouas: La salle 3 sera con-

sacrée au projet, il y aura des 

manifesta�ons au sein du lycée 

auxquelles le projet sera associé 

(journée portes ouvertes, soi-

rées) notamment par la vente de 

bijoux ou autres objets lors de 

ces manifesta�ons. 

 

Le P’�t Joseph: Quel serait votre 

« mot de la fin » à l’inten�on 

des élèves qui vous lisent?  

Mme Mouas: Nous aimerions 

associer l’ensemble des élèves, 

les parents et l’ensemble du per-

sonnel à ce projet et toutes les 

ini�a�ves seront les bienvenues. 

C’est aux élèves de montrer aus-

si qu’ils peuvent agir en prenant 

des ini�a�ves, en montrant qu’ils 

sont solidaires de leurs cama-

rades et en allant vers une autre 

culture proche ou lointaine…  
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W H O  I S  T A Y L O R ?   

La classe de 2BMV1 a eu la 

chance d’accueillir la nou-

velle assistante d'anglais 

récemment arrivée au lycée 

Cugnot. Son nom est Taylor 

Reneau. Comme son nom 

ne le laisse pas deviner elle 

est de na�onalité améri-

caine. Elle vient du Wiscon-

sin et elle a 22 ans. Elle a 

une sœur et un frère. Elle 

est diplômée de l'université 

de Harvard (qui figure parmi 

les meilleures universités 

américaines). Ses sports 

préférés sont le tennis et 

l'athlé�sme qu'elle pra�-

quait autrefois. Maintenant, 

elle fait de l'escalade. Elle a 

également une autre pas-

sion: sa chaine youtube « Yes 

Reneau »; et d'ailleurs elle 

profite de son séjour en 

France pour la développer. 

Avez-vous compris le jeu de 

mots qui se cache derrière le 

nom de sa chaîne? La ré-

ponse dans le prochain P’�t 

Joseph. 

Si vous vous demandez 

ce qu'elle fait ici, eh bien elle 

est assistante, c'est-à-dire 

qu'elle assiste les profes-

seurs d'anglais dans leurs 

cours. Quelle chance d'avoir 

un « sujet parlant »! Elle inter-

vient également au lycée 

Charles de Gaulle de Rosny-sous

-Bois. Taylor est déjà venue en 

France. Elle a visité Paris, Lyon, 

Avignon et Nice. Et elle compte 

bien con�nuer à voyager. Taylor 

est au lycée jusqu'au mois 

d'avril. Les 2BMV1 lui ont sou-

haité un bon séjour en France et 

au lycée Cugnot.  

 

Classe de 2BMV1 

Capture d’écran de la chaîne de Taylor : « Yes Reneau »  
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C I N É M A :  M I S S  P E R E G R I N E  E T  L E S  E N F A N T S  P A R T I C U L I E R S  

Ce film est une adapta�on du 

livre du même nom. Le livre a 

été écrit en 2011 par Ramson 

Riggs. Quant au film, il est sor� 

en salle le 5 octobre dernier. 

On reconnait facilement l'uni-

vers fantas�que de Tim Burton 

dont il est le réalisateur. Il a 

aussi notamment réalisé les 

deux films d’Alice au pays des 

merveilles de 2010 et 2016. 

L’histoire a pour personnage 

principal le jeune Jacob Port-

man, 16 ans, qui part sur le lieu 

où a grandi son grand-père 

après la mort mystérieuse de 

ce dernier. Arrivé sur l’île où 

son grand-père avait passé son 

enfance, il constata que les 

histoires que racontait son 

grand-père pour l'endormir 

étaient des histoires qu’il avait 

vécues auparavant. Il y fait la 

rencontre d'une par�e des en-

fants qui l’emmènent dans une 

boucle temporelle. Puis, il fait 

la connaissance de Miss Pere-

grine qui dirige et protège 

l’orphelinat. La par�cularité de 

Miss Peregrine est notamment 

de pouvoir remonter le temps 

pour créer la boucle tempo-

relle. Jake va finir par com-

prendre la raison pour laquelle 

son grand-père était ici mais 

aussi la cause de sa propre pré-

sence. En effet, en l'absence de 

Miss Peregrine, Jack devra as-

surer la sécurité des enfants. 

Si le film vous plaît, il faut sa-

voir que le livre dont il est re-

pris est suivi de deux autres 

livres du nom de Hollow city 

et La Bibliothèque des âmes. 

 

Infos sur le livre: 

• Ransom Riggs a 37 ans 

• Il a publié Miss Peregrine 

en 2011 

• L’inspira�on lui vient de sa 

passion pour les vieilles 

photos qui lui ont donné 

l’idée de la période et de 

certains personnages 

• du film au livre, les noms de 

Olive et Emma ont échangé 

de nom 

• Les deux premiers tomes 

de Miss Peregrine gagnent 

le Grand prix de l’Imagi-

naire en 2015 

 

Lucas 

Sources : 

h$p://

labibliothequedeglow.fr/

interview-de-ransom-riggs-

lauteur-de-miss-peregrine-et-

les-enfants-par�culiers/ 

h$ps://www.youtube.com/

user/Filmsactu/featured 
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Billet d’humeur de Mohamed 

Sow, 2BMV1:  

7h30: Razy, Evan, David et 

moi nous nous sommes re-

trouvés à la gare de Noisy-le-

Grand Mont d'Est, c'est moi 

qui les ai guidé jusqu'au sa-

lon de l'auto. Ils m’ont sur-

nommé « le premier GPS 

noir »! Lorsque nous sommes 

arrivé dans le métro, je leur 

ai dit : « on doit descendre à 

Concorde » et là David nous 

dit: « Mais on est à Con-

corde! » là tout le monde 

s’est mis à courir pour sor�r 

mais Evan s’est coincé le bras 

entre les portes. On a rigolé 

comme des fous mais on est 

arrivé en�er Porte de Ver-

sailles. À peine on sort du 

métro, on voit un mec en 

roller qui est accroché à un 

camion qui roulait, quelle 

idée… En a$endant les profs, 

on a voulu prendre des Velib 

mais on est resté sages finale-

ment. Dans le salon, les profs 

nous ont expliqué les con-

signes et nous ont laissé visi-

ter tous les pavillons. On a 

commencé par Renault et 

Peugeot. Après on est par�s 

voir les autres véhicules. À 

chaque fois que je prenais une 

photo, ils me laissaient pas le 

temps d'en faire, et ils par-

taient sans m'a$endre. À la 

fin de la journée, j'ai pris des 

photos et des autographes 

avec l’équipe de rugby du 

stade Toulousain, j'ai pris une 

photo avec Thierry Dusautoir ! 

C’était une belle journée!  

S A L O N  D E  L ’ A U T O M O B I L E  2 0 1 6  

Dans le cadre d’une sor�e sco-

laire, nous sommes allés au  

Mondial de l’automobile. Le 

stand Skoda nous a par�culière-

ment a=ré l’œil par sa taille, les 

voitures et les jeux proposés 

pour gagner des lots Skoda. Les 

jeux portaient sur la marque 

Skoda et ses voitures. Ils propo-

saient en exposi�on de très 

belles voitures.  

Lors de notre sor�e au mondial 

de l’automobile, nous avons visi-

té la totalités des stand du salon. 

Parmi tous les stands, le stand 

Skoda nous a bien plu, vu sa 

taille, l’hospitalité des hôtes et 

des hôtesses, les voitures pré-

sentées et les jeux  proposés.  

Après avoir fait le tour du stand 

nous avons décidé de faire les 

jeux proposés. Les jeux étaient 

de prendre des photos sur des 

vélos  Skoda, d’écouter une 

publicité sur les équipements 

Skoda, de faire un puzzle élec-

tronique et trois ques�ons sur 

le stand et les voitures. Après 

avoir fait les jeux, nous avons 

gagnés des points pour obtenir 

des cadeaux. Le cadeau le plus 

intéressant était une montre 

mais il n’y avait plus de montres 

quand nous sommes allés cher-

cher nos cadeaux. Nous é�ons 

déçus. Nous avons donc décide 

de prendre un thermos qui était 

le cadeau le plus intéressant 

après  la montre. Avant de par�r, 

nous avons pris des photo et 

nous sommes montés dans des 

voitures. 

Joshua, Yohan, Enzo et Thibault.  

L E  S T A N D  S K O D A  E T  S E S  A C T I V I T É S  

Mohamed accompagné de Thierry Dusautoir le 

6 octobre dernier au Mondial de l’automobile 
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L E S  P L U S  B E L L E S  M O T O S  D U  S A L O N  D E  L ’ A U T O M O B I L E  

Nous allons vous présenter les nouvelles motos présentes au salon de l'automobile.  

Par Axel, Damien et Frédéric  

Kawasaki H2 2016 

La Kawasaki H2 possède un moteur 4 temps avec 4 

cylindres. 

C'est une 998 cm3 à injec�ons. 

Elle a 210ch pour 238kg à vide. 

C'est une adapta�on de la H2R (moto la plus puis-

sante) 

La H2 est un modèle très puissant qui pourrait riva-

liser avec Yamaha R1. 

KTM Duke 390 2016 

La KTM Duke 390 2016 possède un moteur 1 cylindre 

4 temps. 

Elle a 6 vitesses. 

C’est une 373.2 cm3 à injec�on 

La Duke pèse 139 kg à vide pour 41ch 

 

Ce$e moto peut être très bien pour commencer car 

elle n’est pas trop puissante et elle est très légère 

donc très facile à manipuler. 

 

La KTM Duke est accessible dès 18 ans avec l’obten-

�on du permis A2, alors que les grosses cylindrées 

ne sont accessibles qu’à par�r de 24 ans. 

 

Yamaha R1 2017 

 

La Yamaha R1 2017 possède un moteur 4 temps avec 

4 cylindres. C'est une 998 cm3 à injec�ons. 

Elle a 200ch pour 199kg avec le plein.  

Ce$e moto est conçue pour rouler sur la route mais il 

existe aussi une version de course pour circuit. Ce$e 

moto est u�lisée par Valen�no Rossi, un célèbre pi-

lote de moto GP. 

Pour nous, ce$e moto est la meilleure car elle n’est 

pas très lourde et elle a une forte puissance. 
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Dans cet ar�cle, je vais vous 

présenter les caractéris-

�ques techniques de la Nis-

san GT-R version 2017. CeCe 

voiture était présente au 

Mondial de l'automobile du 

1er au 16 octobre 2016. 

J'ai décidé de vous parler de 

ce$e voiture car c'est le véhi-

cule que je préfère. 

Les photos qui vous sont pré-

sentées ont été prise par 

moi-même lors de ma vi-

site de cet événement. 

 

La Nissan GT-R (voir photo 

ci-contre) est une SUPER-

CAR japonaise. 

Elle est surnommée la 

GODZILLA japonaise. 

L A  N I S S A N  G T - R :  L A  G O D Z I L L A  J A P O N A I S E  

La Nissan GT-R est propulsée 

par un moteur Essence V6 BI-

TURBO 3.8 litres. C’est une cy-

lindrée de 3799 cm³ avec un 

couple maximal de 637 N/m et 

un régime moteur de 3200 à 

5200 TR/min développant 570 

chevaux et couplé à une boîte 

de vitesses robo�sée à double 

embrayage à six rapports. Elle 

dispose d'une transmission inté-

grale (répar�e sur les quatre 

roues). (voir photo ci-dessous). 

Ce qui lui permet d'a$eindre le 

0 à 100 KM/h en 2,8 se-

condes avec une consomma-

�on moyenne en trajet 

mixte de 12 litres au 100 

kilomètres.  

Nous avons un intérieur 

luxueux avec un volant en 

cuir ainsi que des sièges en 

cuir. Il y a un système audio 

complet BOSE ainsi que des 

airbags frontaux et latéraux 

et un autoradio développé 

par ''POLYPHONY Digital'' 

l'un des créateurs de GRAN 

TURISMO.  

Elle a un volume de coffre 

égal à 315 litres ce qui fait 

d'elle une SUPERCAR 

''familiale''. 

C'est une voiture qui fait 4.60 

mètres de long par 1.89 de 

large par 1.37 de haut et un 

poids à vide de 1.740 kg. 

L'entrée de gamme débute à 

99 900 euros, la version la 

plus haut de gamme est de 

103 900 euros sans compter 

la version NISMO qui déve-

loppe 600 chevaux pour un 

prix de 184 950 euros. 

Au final, c'est une voiture au 

prix ''abordable'' comparé à 

une FERRARI ou une 

PORSCHE avec des perfor-

mances et une puissance 

équivalente tout en ayant un 

confort remarquable et c’est 

une voiture ''polyvalente''. 

 

Fabien WIDMER 

Groupe motopropulseur avec un moteur V6 Bi-TURBO 

Boîte de 

vitesses 

Arbre de 

transmission 
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Chers lecteurs, bienvenue dans 

la nouvelle rubrique «La guerre 

des consoles ». 

Comme vous l’aurez compris, 

nous allons parler ici de nou-

velles consoles, tels que la PS4 

Pro et l’étonnant « project 

scorpio ». 

 

 Parlons tout d'abord de la 

PS4 slim, qui est des�née aux 

joueurs « casual » (occasionnel)

Elle coûte 300 euros. Ce$e con-

sole ne pourra pas supporter la 

HDR, avec 500 Go de stockage 

interne. La console est peu 

chère et avant tout accessible. 

La PS4 Pro est prévue pour les 

joueurs exigeants qui veulent 

avoir la meilleur console. Sor�e 

en novembre, la console aura 

une bien meilleure puissance 

que sa pe�te sœur (ajout de la 

HDR et la 4K), et avec 1To de 

stockage, mais sans lecteur Blu-

ray au prix de 400€. 

Une dernière chose avant de 

passer sur la Xbox: l’une des 

têtes pensantes de Sony, a ré-

vélé que la PS4 pro était juste 

là pour empêcher les joueurs 

de passer sur le marché des 

PC, on se demande bien pour-

quoi ? 

 

La nouvelle console de Micro-

sof est la Xbox One S. Celle-ci 

est un peu moins puissante 

que la PS4 Pro, mais elle sup-

portera la 4K avec HDR et un 

Blu-ray Ultra HD pour seule-

ment 300€. 

Microsof a montré un projet 

très intéressant appelé 

« project scorpio », ce sera la 

nouvelle console, avec des 

caractéris�ques phénomé-

nales capables de rivaliser 

avec les PC haut de 

gamme. Évidem-

ment nous n’en 

sommes pas en-

core sûrs, car la 

console ne pourra 

sor�r qu’en 2017. 

 

Avant la fin de la 

rubrique les fans de Nitendo Classic Mini Nes.  

jeux « rétro » seront servis car Nin-

tendo ressort la NES: leur première 

console, sous le nom de Nintendo 

Classic Mini NES au prix de 60€. Le 

plus étonnant c’est que la console 

�ent dans la main et est donc facile 

a emporter chez des amis. Avec 30 

jeux préinstallés les souvenirs nos-

talgiques vont remonter pour le 

plus vieux d’entre nous. Pour les 

plus jeunes, c’est une bonne cir-

constance pour les découvrir. 

 

Lexique : 

HDR = Technologie pour une meil-

leure qualité d’image 

1 To = 1000 Go (~ 125 jeux diffé-

rents) 

4K = 5 fois plus de pixels que la HD 

 

Kylian 

À  C O N S O M M E R  A V E C  
M O D É R A T I O N !   

Photo de la vidéo de promo�on de miniature de la One S sur la chaîne YouTube 

officiel de XBox 

PS4 Slim et PS4 Pro. Source: digitalspy.com  
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Le P’&t Joseph : Bonjour Ma-

dame ! Nous sommes là aujour-

d'hui pour vous poser quelques 

ques&ons à propos d'un sujet qui 

vous passionne sûrement. En 

effet, il semblerait que vous soyez 

championne de France de Quid-

ditch... Félicita&ons ! Pouvez-vous 

nous dire ce qui vous a aHrée 

dans ce sport encore assez mé-

connu en France ? Depuis com-

bien de temps pra&quez-vous ? 

Mme BELFERROUM :   Je pra�que 
ce « sport » depuis 4 ans. Ce qui 
m’a fait rester dans le club dans 
lequel j’ai testé le Quidditch c’est 
ce mélange d’intensité physique 
et de stratégies. Ce$e ac�vité 
met à l’épreuve différents postes 
(Poursuiveurs/ ba$eurs/ Gardien/
A$rapeur) qui ont tous un rôle 
essen�el à jouer. Il existe un 
poste spécifiquement défensif qui 
permet de retourner la situa�on 
et c’est cet aspect-là du jeu qui 
m’a akrée. 
 
LPJ : J'imagine qu'il y a des ren-

contres entre différentes équipes, 

des tournois etc... Comment tout 

cela se passe-t-il ? Faites-vous 

par&e d'une équipe spécifique ?

Mme B: Oui, il y a des rencontres 
soit officielles (Coupe de France, 

Coupe d’Europe, Championnat 
d’Europe, Championnat du 
monde) soit des matchs ami-
caux entre certaines équipes ou 
encore des Tournois Fantasy 
(comme la Random’s Cup qui 
s’est déroulée il y a quelques 
jours : 29/30 octobre à Paris). 
Lors des tournois officiels, je 
fais par�e exclusivement de 
mon club (Paris Frog Quid-
ditch). En revanche, lors des 
tournois Fantasy cela dépend 
du thème du tournoi mais le 
plus souvent les joueurs des 
équipes sont mélangés. Par 
exemple à la Random’s Cup, 
c’est un �rage aléatoire qui 
forme les équipes. Pour les 
matchs amicaux, ce sont les 
coachs ou les capitaines des 
équipes qui proposent entre 
eux d’accueillir ou de se retrou-
ver pour faire une journée ou 
un week-end de match qui se 
termine très souvent par des 
matchs mélangés en fin de jour-
née. 
 
LPJ : Pouvez-vous nous en dire 

plus sur la pra&que de ce sport? 

Où et comment s'exerce-t-il ? 

Mme B: Il faut tout simplement 
un terrain en extérieur (vous 

pouvez jouer dans un gymnase mais 
les contacts ne seront pas les 
mêmes), sur herbe ou sur synthé-
�que. Il vous faut du matériel : des 
anneaux avec des poteaux et une 
base afin de créer les buts de 3 hau-
teurs différentes, des balles (une 
balle de volley ball : le souaffle ; 3 
balles de Dodgball : balles au pri-
sonniers qui sont les cognards ; 1 vif 
d’or (une chausse$e avec une balle 
de tennis dedans). Le mieux étant 
de jouer avec des crampons mais 
des baskets feront l’affaire au début 
J. Le Quidditch est un peu un mé-
lange de Rugby (on peut avancer 
avec la balle, autant que l’on le 
veut) de handball (ou un système 
d’a$aque et de défense se met en 
place en fonc�on de qui a le 
souaffle) et de balle au prisonnier 
stratégique (puisqu’on élimine tem-
porairement les adversaires tou-
chés par notre balle de cognard. 
Ceux-ci ne reviennent dans le jeu 
que lorsqu’ils ont touché leur po-
teaux de défense). Mais il est par�-
culier car nous jouons avec un balai 
(bâton en plas�que plus ou moins 
flexible) qui nous sert à la fois d’en-
trave (les contacts se font à un bras 
l’autre tenant le balai) mais aussi à 
savoir si vous êtes en jeu (balai 
entre les jambes) ou hors-jeu (balai 

U N  N O U V E A U  S P O R T  A U  L Y C É E  

D E S  N O U V E L L E S  D E  L ’ A S !   

Ce$e année, l’AS propose quatre 

sports: quidditch, muscula�on (5 

créneaux dont un spécial pour les 

filles), basket et escalade. Plus de 

renseignements auprès de notre 

équipe de profs d’EPS!  
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re�ré d’entre les jambes et direc-
�on les anneaux de défense pour 
revenir en jeu). Si vous voulez 
tester le Quidditch il y a de nom-
breux clubs partout en France 
(dont 4 à Paris/ Île-de-France). 
 
LPJ : Pouvez-vous nous rappeler 

les règles du jeu, sont-elles exac-

tement telles qu'on les connaît 

dans la saga Harry Po"er (HP) ?

Mme B: Les règles du jeu sont 
nombreuses mais le principe qu’il 
faut comprendre c’est que les 
poursuiveurs (3 dans chaque 
équipe sur le terrain) comme 
dans HP u�lisent le souaffle pour 
marquer à travers les anneaux 
adverses (ils peuvent se faire des 
passes entre poursuiveurs). Les 
contacts physiques ne sont auto-
risés qu’entre postes (excepté le 
Gardien qui est comme un pour-
suiveur mais qui a des par�culari-
tés). Les ba$eurs ont pour rôle de 
défendre et donc d’empêcher les 
adversaires de marquer cela en 
les éliminant temporairement du 
jeu en leur lançant un cognard (il 
y a deux ba$eurs par équipes sur 
le terrain mais seulement 3 balles 
de cognard). Chaque but vaut 
10pts (comme dans HP). Le vif 
d’or (un arbitre qui a une chaus-
se$e accrochée à son short) 
n’entre en jeu qu’à la 18ème mi-
nute où il peut se faire a$raper 
par les a$rapeurs (1 de chaque 
équipe). Lorsque la balle du vif est 
a$rapée dans les règles, le match 
se termine et 30pts sont donnés à 
l’équipe qui a a$rapé (pas 150 
comme dans HP). L’équipe qui a 
le plus de point gagne le match.  
Les grandes différences avec Har-
ry Po$er sont : un joueur éliminé 
par un cognard ou qui n’a plus 
son balai à un moment du jeu doit 

retourner dans son camp pour 
toucher ses poteaux et revenir 
en jeu en reme$ant son balai 
entre ces jambes. Il y a 3 co-
gnards lancés par des joueurs 
(sans ba$es) et les contacts sont 
très règlementés.  
 
LPJ : Pensez-vous que ce sport 

est suscep&ble de n'intéresser 

qu'une part des gens, les fans 

d'Harry Po"er, ou au contraire, 

est-ce un sport plutôt ouvert à 

quiconque souhaite se dépenser 

en s'amusant ?        

Mme B: La réponse à ce$e ques-
�on est claire et c’est un des 
principes du Quidditch. Ce$e 
ac�vité est ouverte à TOUS 
(Garçons, filles, jeunes, adultes 
de tout âge, loisir ou compé�-
�on). Ça reste un « sport » qui 
se développe mais qui pour la 
compé��on demande des quali-
tés physiques et intellectuelles.  
C’est un « sport » mixte.  
 
LPJ : Proposez-vous des projets 

pour l'année pour les personnes 

souhaitant s'inscrire à l'AS Quid-

ditch? Organiserez-vous des 

tournois auxquels nous pourrons 

assister ? 

Mme B: J’aimerais énormément 
proposer une journée Quidditch 
avec les élèves et les profes-
seurs en fin d’année mais pour 
cela il faut quelques licenciés de 
plus à l’AS Quidditch. Concer-
nant des tournois de mon club 
j’ai déjà mis une affiche pour 
que tout le monde puisse assis-
ter à un tournoi mémorial 
(Random’s Cup III du 29/30 oc-
tobre) mais malheureusement 
je n’y ai vu personne du Lycée. 
Si le journal peut par�ciper à la 
promo�on de l’AS Quidditch 

cela ouvrirait peut-être la porte à un 
projet plus important. 
LPJ : Lorsqu'on n’a jamais touché au 

quidditch et qu'on est débutant, 

quelles sont les premières choses à 

apprendre pour bien par&r ? Est-il 

nécessaire de savoir chevaucher un 

balai ? A ce propos, les balais sont-ils 

tous les mêmes pour tout le monde ?

   
Mme B: Oui, les balais sont les 
mêmes pour tous. Il n’est pas néces-
saire de savoir chevaucher le balai, il 
faut juste que celui-ci reste entre les 
jambes des joueurs, soit on le �ent, 
soit on serre les jambes pour le 
maintenir. Par exemple, lorsqu’on 
reçoit une passe afin d’a$raper la 
balle à deux mains, il faut serrer les 
jambes pour ne pas faire tomber le 
balai.  Les premières choses à ap-
prendre sont les règles de son poste 
et de rapidement comprendre quand 
son équipe a$aque ou défend. 
 
Ques&on culture: Quel était le nom 

du balai d'Harry Po"er tant envié par 

les autres sorciers à l'époque où il le 

reçoit ? 

Mme B: Nimbus 2000 
Bravo! Vous avez réussi l'examen, 
merci d'avoir pris le temps de nous 
répondre, on vous souhaite bon vol ! 
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J E U X :  Q U E S T I O N S  S U R  H A R R Y  P O T T E R  

1. Combien y a t il de livres dans la saga ? 
ο 3  
ο 7  
ο 8 

 
2. Quel est le capitaine de l’équipe de Quidditch 
des Grifondor dans le premier film? 
ο Olivier Dubois  
ο Harry Po$er  
ο Fred Weasley 

 
3. Qui a tué Albus Dumbledore? 
ο Balletrix Lestrange  
ο Peter Pekgrow  
ο Drago Malefoy 

 
4. En quoi se transforme Sirius Black? 
ο Loup-Garou  
ο Chien  
ο Rat 

 
5. En qui se transforme Harry Po$er et Ron lors 
de l'épisode 2? 
ο Crabbe et Goyle  
ο Crabe et Goelan  
ο Crabbe Goïele 

 

6. Comment s'appelle le fantôme des toile$es 
des filles? 
ο Mimi Geignarde  
ο Mimi Geidarde  
ο Mimi Creignarde 

 
7. Comment libérer un elfe de maison? 
ο lui laver les pieds  
ο Lui donner un vêtement  
ο l'embrasser 
 
8. Qui peut voir les sombrals? 
ο Ce qui ont des amis  
ο ce qui connaisse l'amour  
ο ce qui connaisse la mort 

 
9. Combien Voldemort a t'il de horcruxes? 
ο 7  
ο 5  
ο 9 

 
10. En quel année est sor� le premier film? 
ο 1995  
ο 2001  
ο 2003 

Séance de Quidditch lors de la 

journée du sport scolaire.  
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M O T S  M Ê L É S  W E A S L E Y T J F Y T R O N G O C O D F T 

G D G E X G S O R C I E R S N V G H W W S F 

H B T R K M O M C W P D H Y J U O E D X W B 

U J U P T U Y J K R O W L I N G B M B D Q T 

T L K E D R Y E S V T O D V B V N I S S K P 

E D G N G Y H D H L I H J V V I N N T R T T 

I Q J T C H A U D R O N I U Y N A D W F G Z 

R R L A J C H S U H N Z P Y B O W E R E Z A 

Y O O R H T B O I L M T M R V P E T L T T W 

S M R D E N T R R U L P O U D L A R D V R X 

I I U K R T E S O R T I L E G E S A R Z E C 

O M O H M F Z P G R T U D U D D B V T Y U V 

Y I P B I H B H U D U Y U A F V I E L A E Z 

I G P R O N V B E S A F K J M E C R Y E E R 

L E Y D N I U H P G Z I A H P O B S B I U L 

H I R E E O C I O S K P H I L T R E I U U A 

Q G T R T Y I U V H A A E J K K H F D S Q A 

A N J U O J P K B N B X W Q J U R A Z C B N 

E A P O L Y N E C T A R M A L F O Y E O I Y 

G R Y F F O N D O R N O P F C B N E R U Y U 

Y D R U H D T Z A Q C V B F T Y Q I O L G K 

O E J O M L P F E R D G J T E E Q D K I O U 

 

WEASLEY 
SERPENTARD 
(TOM) JEDUSOR 
AZKABAN 
(MIMI) GEIGNARD 
HERMIONE 
RON 
SORCIERS 
POLYNECTAR 
CHEMIN (DE TRAVERSE) 
(JK) ROWLING 
SORTILEGES 
MOLDU 
POUDLARD 
GRYFFONDOR 
ROGUE 
MALFOY 
PHILTRE 
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L E S  F Ê T E S  D E  F I N  D ’ A N N É E !   

S O R C I E R E T D B D W M W 

S L F B E O V O E U X I Z R Ç 

T X J L G T E D S Y Y F E T E 

N D O W C I T R O U I L L E N 

E E U C D N U E T T Ç Q X O G 

M C E H I E O S S S F X L I A 

E E T O O E R B A S N C A W P 

S M S C R W T T N P U O Q T M 

I B B O F O L R S O I A M Ç A 

U R O L F L G M A E B N H U H 

G E N A V L V U S I V Ç U C C 

E H H T Z A O J I A N L D W J 

D E E E R H C Z R R L E Y Y Q 

S U U C T I N R H E L O A S A 

E R R L U R F I O O N A C U R 

R E T T E L E U Q S R N N I X 

T U X A R G E N T K C R E D N 

I X E J O O R A N G E V E S E 

U S F A M I L L E E P C Y U B 

H X S N I T U L J I S H J T R 

CITROUILLE 
MONSTRE 
VOEUX 
HORREUR 
BONBON 
DEGUISEMENTS 
TRAINEAUX 
RENNES 
GUIRLANDE 
JOUETS 
FAMILLE 
CHOCOLAT 
DECEMBRE 
SQUELETTE 
NICOLAS 

CHAUSSETTE 
FROID 
HALLOWEEN 
LUTINS 
ARGENT 
BONHEUR 
HEUREUX 
SAPIN 
ETRENNES 
SYLVESTRE 
CHAMPAGNE 
HUITRES 
SORCIERE 
ORANGE 
FETE 
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L E S  L A B Y R I N T H E S  D E S  F Ê T E S  D E  F I N  D ’ A N N É E  

Le père Noël cherche le sapin... 

Source: teteamodeler.com  



Page  34 L E  P ’ T I T  J O S E P H  

Re
ce

tt
es

 

Je vous présente ce$e re-

ce$e car c’est la préférée de 

mon père! C'est un des-

sert délicieux qui plait aux 

pe�ts comme aux grands, 

personnellement j'adore ! On 

peut varier les parfums dans 

les choux ( caramel, chocolat 

blanc...), quoi qu'il arrive ils 

seront toujours très bons! 

 

Pâte à choux : 

 

25 cl d'eau 

75g de beurre 

1 pincée de sel 

1 cuillère à soupe de sucre en 

poudre  

150g de farine 

4 œufs moyens 

 

Sauce : 

 

250 g de chocolat 

10 cl de lait 

25g de beurre 

 

Décor : 

 

50 cl de glace à la vanille 

 

 

Tout d'abord, préparez la 

pâtes à choux : dans une cas-

serole, me$ez l'eau, le beurre 

coupé en morceaux, le sel et 

le sucre.  

Portez à ébulli�on en re-

muant avec une spatule et 

re�rez du feu. 

Versez toute la farine d'un 

coup et tournez énergique-

ment : la pâte forme une 

boule se détachant de la cas-

serole. 

Incorporez le premier œuf en 

tournant. Ajoutez ensuite les 

trois œufs restants. l'un après 

l'autre, en procédant de la 

même manière. 

Lorsque la pâte est ferme et 

souple, formez de pe�tes noix 

de pâte et répar�ssez-les sur 

la tôle du four. 

Enfournez et faites cuire 20 

min ( th.6/7 – 200°C ), puis 15 

min ( th. 5/6- 170°C ). 

Vérifiez la cuisson en soupe-

sant les choux qui, bien gon-

flés, doivent être secs et lé-

gers. 

Laissez-les refroidir sur une 

grille. 

Préparez la sauce au chocolat : 

faites fondre le chocolat cassé 

en morceaux à feu très doux 

dans le lait, puis ajoutez le 

beurre. 

Au moment de servir, ouvrez 

les choux avec des ciseaux et 

fourrez-les d'une cuillerée à 

café de glace à la vanille. 

Refermez-les et disposez-les sur 

un plat. 

Nappez de sauce au chocolat 

chaude et servez immédiate-

ment. 

 

Barbara 

R E C E T T E :  P R O F I T E R O L E S  A U  C H O C O L A T  

Juste pour vous donner envie d’essayer la rece$e! Source: Cuisine-passion.net  
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Ces pe�ts cupcakes sont faciles 

à faire et très bon. Vous pouvez 

laisser libre court à votre imagi-

na�on en variant les parfums, 

quant à la décora�on lâchez-

vous !  

 

Temps de prépara�on : 20 mi-

nutes 

Temps de cuisson : 25 minutes 

Ingrédients (pour 6 per-

sonnes) : 

 

- 75 g de beurre 

- 135 g de sucre 

- 1 œuf 

- 1 cuillère à café d'extrait de 

vanille 

- 20 cl de crème épaisse 

- 150 g de farine 

- 1 cuillère à café de bicarbo-

nate 

- 1 cuillère à café de levure chi-

mique 

- 1 pincée de sel 

Glaçage (crème au beurre) 

- 60 g de beurre 

- 30 g de sucre glace 

R E C E T T E :  C U P C A K E S  À  L A  V A N I L L E  P O U R  N O Ë L  

- 2 cuillères à café d'extrait de va-

nille 

Prépara�on de la receCe : 

- Travailler le beurre ramolli et le 

sucre jusqu'à obtenir une prépara-

�on crémeuse. 

- Ajouter l'œuf en�er, l'extrait de 

vanille et la crème en�ère. 

- Mélanger. 

- Ajouter pe�t à pe�t la farine, pré-

alablement mélangée avec le bi-

carbonate, la levure et le sel. 

- Vous devez obtenir une pâte lé-

gèrement collante. 

- Répar�r dans des pe�ts moules 

en papier sulfurisé (ou dans un 

moule à muffins). 

- A$en�on, ne pas remplir plus de 

la moi�é de la hauteur, sinon ça 

débordera à la cuisson ! 

- Enfourner 25 minutes à 180°C. A 

la fin de la cuisson, la lame d'un 

couteau doit ressor�r sèche. 

- A l'aide d'un fouet électrique, 

ba$re le beurre ramolli en y ajou-

tant progressivement le sucre 

glace pour obtenir une crème au 

beurre. Ajouter l'extrait de vanille. 

- Recouvrir le sommet des 

cupcakes de crème au beurre.  

 

Célia 

Source de la recette: site internet 

Marmiton.  
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O U R S  

Dessin
 de 

Nadège 
“La liberté ne connaît pas de fron�ères, il suffit qu’une voix s’élève et appelle à 

la liberté dans un pays, pour redonner courage à ceux qui sont à l’autre bout 

du monde.” Kofi Annan  


